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Messe chrismale 

Cathédrale Notre-Dame de Rouen 

Mercredi 5 avril 2023 

Lectures 

Lecture du livre du prophète Isaïe (61, 1-3a.6a.8b-9) 
R/ Ton amour, Seigneur, 

sans fin je le chante ! (cf. 88, 2a) 
Lecture de l’Apocalypse de saint Jean (1, 5-8) 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (4, 16-21) 

Homélie 

« Jésus referma le livre, le rendit au servant, et s’assit » (Lc 4, 20). 

Chers amis, ce moment est historique, capital : Jésus proclame la prophétie d’Isaïe puis, par ces trois 

gestes, il manifeste qu’il est, lui, la Parole vivante, accomplissement de l’Ecriture. Regardons de plus 

près les trois affirmations : « Jésus referma le livre », « il le rendit au servant », et « il s’assit », avant 

de revenir à la promesse d’une année de bienfaits. 

Saint Luc, expert en Ecriture, précise : Jésus referme le livre. Première affirmation, comme si Jésus n’a 

plus besoin du livre pour enseigner. En effet, Il est celui que le prophète annonce : « Celui que le 

Seigneur consacre pour porter la Bonne Nouvelle aux pauvres ». Quelle est cette consécration ? Un 

peu plus haut, Luc souligne que Jésus est « rempli de l’Esprit Saint » (Lc 4, 1) et qu’il revint en Galilée 

« par la puissance de l’Esprit » (Lc 4, 14). Jésus est consacré par l’onction de l’Esprit Saint. 

L’onction du Saint-Chrême nous associe à Jésus et à sa mission dans et par l’Esprit. Mais cela est aussi 

vrai de l’onction des catéchumènes et l’onction des malades. Combien d’entre vous ne font-ils pas 

l’heureuse expérience que sont les nouveaux baptisés ou les malades, les pauvres de toute sorte, qui 

les enseignent, qui deviennent Parole de Dieu ? Merci à vous qui accompagnez les catéchumènes ou 

visitez les malades. 

En consacrant et bénissant de nouvelles huiles, je rends grâce, nous rendons grâce pour la Parole de 

Dieu active dans nos villes et nos villages, dans nos quartiers et nos familles. 

« Jésus rendit le livre –biblos- au servant, deuxième affirmation. Si Jésus n’a plus besoin de l’Ecriture, 

de la bible, il ne la fait disparaître qu’en la remettant au « servant ». Nous sommes appelés à servir la 

Parole, non seulement l’Ecriture mais la Parole, en fait l’Ecriture qui devient Parole en Jésus dans la 

charité auprès des captifs, des aveugles, des opprimés. Le texte original parle de l’Ecriture accomplie 

aux oreilles. Quelle que soit notre vocation, nous avons des oreilles ! Puisse la Parole résonner, par nos 

oreilles, dans nos cœurs et dans nos familles. Quelle joie de savoir que nombre d’entre vous accueille 

l’Ecriture chaque jour et la font devenir Parole dans leur vie ! Merci, entre autres, à vous qui visitez les 
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détenus, soutenez les personnes handicapées, les migrants ou les personnes victimes d’injustice. Par 

vous, l’Ecriture continue de devenir Parole de Dieu accomplie ! 

Certains d’entre nous ont une part particulière dans la mission, ce sont les ministres de la Parole de 

Dieu, afin qu’elle parvienne aux oreilles dans le souffle de l’Esprit et la communion de l’Eglise. Je 

souhaite que notre diocèse, outre les diacres et les prêtres dont nous avons tant besoin, continue de 

développer les ministères qui font résonner la Parole de Dieu. Etre ministre, être servant, porter haut 

ce passage de l’Ecriture à la Parole, humblement. Partir de l’Ecriture pour les ministres, c’est éviter de 

partir de soi, de ses idées, c’est partir de la Parole incarnée, transmise, vécue. 

Et Jésus s’assit, troisième affirmation. Dans la tradition rabbinique la position assise est celle de celui 

qui enseigne. Son enseignement est bref : « Aujourd’hui s’accomplit ce passage de l’Ecriture que vous 

venez d’entendre » (Lc 4, 21). Il suscite dans un premier temps l’admiration : « Ils s’étonnaient des 

paroles de grâce qui sortait de sa bouche », raconte St Luc (4, 22). Mais quelques instants plus tard, 

Jésus affirme : « aucun prophète ne trouve un accueil favorable dans son pays » (4, 24) et, au contraire, 

il annonce les bienfaits de Dieu pour les étrangers. Alors « tous devinrent furieux » et ils chassèrent 

Jésus (cf. 4, 28-29). 

Ce qui se passe à la synagogue de Nazareth nous le vivons, et nous le célébrons cette semaine dans le 

mystère pascal, passage de la mort à la résurrection. Alors nous célébrons la force de la Parole, qui 

poursuit son chemin dans la passion jusqu’à la résurrection. 

Prendre au sérieux la Parole de Dieu, c’est suivre Jésus dans sa mission sans enjamber les épreuves, 

les contradictions, les souffrances. Il est alors bon de constater que Jésus interrompt la citation d’Isaïe. 

Jésus s’arrête à l’annonce d’« une année favorable accordée par le Seigneur » (Lc 4, 19). 

Isaïe proclamait « une année de bienfaits … et un jour de vengeance pour notre Dieu » (Is 61, 2). 

Dieu, en Jésus, renonce à la vengeance. Mais il ne renonce pas aux années de bienfait ! Grâce soit déjà 

rendue pour les milliers d’onctions qui seront faites avec ces huiles bientôt huiles saintes, dans l’année 

à venir ! 

Avec les responsables paroissiaux, avec le conseil épiscopal élargi aux doyens, après quelques 

consultations, j’annonce pour le diocèse une année pastorale 2023/2024 pour « Marcher avec la 

Parole », pour jouir de ce don et de ses bienfaits. Ma joie est grande de faire ainsi écho à la joie du 

diocèse rassemblé il y a 10 ans au Zénith où tant de bibles ont été distribuées. 

Ma joie est grande de le proposer en cette année de synode où nous sommes invités à marcher 

ensemble dans l’Esprit Saint. Marchons par fraternité sous la Parole en scrutant les Ecritures, marchons 

chacun en discernant le chemin grâce à la Parole, marchons avec audace en donnant la Parole, 

marchons joyeusement en témoignant de la Parole, marchons humblement en annonçant la Parole, 

marchons avec la Parole de Dieu ! 

 DOMINIQUE LEBRUN 

Archevêque de Rouen. 

 

 


